
L'ENTRETIEN DES COURROIES DE
TRANSMISSION EN CUIR

Dans beaucoup d'atedliers et de mai-
fiaetuires, on laisse fonctionner pendiant
des mois dies courroies de transmission
sans leur donner aucun -soin. Cependant
un -peu d'attention prolonge la - durée
d'une courroie -et augmente -son pouvoIrr de
transmission. Pour conlserver une conir-
role, ý'n cu.ir, il est bon de lia aub&ifi-er *ic
temps à autre; pour cela il convient
d'enoployer un, pmu d'uile de sainidoux
pure ou d'huile die pied de boeuf. Avant
die 'Jrulleu, il faut bièn hum:ecter d'eau
l-a courroie. Ceille-ci devrait- être netoyé
et lavée le soir, a-près l-e travail de la
journé§e ou ml-eux le samiedi, quand lé,
travai de la semaine est termin-à, et ont
devn'talt y appi'quer l'huile, quand la cour-
rele -est encore un peu humide. A me-
eure que lie cutir sèche, l'huile y pénètre
et le rend -moins cassant. On ne devrait.
jamais laver ou huicler unre cour-roie,
quand elNe' est tendure* suir les pou-lies.

On admet généralement qu.e le côté dci
grain dievrait être appliquà squr la poulie;
on obtient ainsi un p ouvoir de transmis-
sion trente-trois pour cent plus fort ~uQ
lorisque, le côté chair est en contact av4ec

I1a prouie. Le côté du grain a unie surfaceý
veloutée qui donne à la cou;rroie une pius
grande adhéreince que le dur côté chair.
Certains '1é-can4clens placent les petites
courroies le côté chair su r -la poulie et
l'enduisent de cire, ou de résine pcur li
donner de l'adhérence; mnais cela li',e.; t
pais économiq~ue pour la durée <le la
courroie et Il -sa produit toujonîis plulei
oit moins de dôiran-gem-ent dans la ma-
cilhlncerle où iles ccuriroies sont ainsi lfiui-
tées; tandis que des machineis peuven'
fonctionner pen'dar.t der. auunýe3 s3,11
anijcrobe, comme ce.la arîrive sruive.nt.
quand le grain d-2 la courroie est contr'
la poulire et quand celle-ci a la largenur
nécessar pour tr'ansmettre le pouvoir
,v ouiu. Ce n'est qu'e lorsque Ws cou'--
rotes de tiranisjnission sont enduiteýs d1'une
icouche de saleté et de pousMêère, sont dý#-
venues graisseutses. et. eluantres oii îie
sont pas, placées convenablement sur l'o
poulies qu'elles ont besoin qu'on s'en or,
cupe. Danm ders ateliers propres, o!ùi l'air
est sec 'et- où cilles sont, placées A-u bon'
(ôté, les couirroies <le tran;smissfionk -en
cuir demandent très peu de* soins. Le
gli23en -en-t des conu'roies cauise (le grandls
?n-iuis et leur sei:a,ýge n'est pas touijoi''s
un rzamédi à cet inccnvénient. Ce qu-il
y a-da mieux à faire pouir empêcher uro '
courroie de. glisser, c'est de_ parseaqer
légrérement sa surface Interne de potidie'
co-n-nuie sous le nom de blanc d'Espagno ; -
C'est l'-in-erédienit lie moins nuisible dont
c-n puissýe se servir pour cett2 fin.

On emploie quelquefois de la résine en
pouidie pour empêcher le glissement
mais cette Substance n'est pas bonne
pour les courroies, dessèche bientôt le3
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cuir et le fait craquer, enî outre Il est dif-
fi( li-e de l'eni'eveîrý dui cuir. Le bi,îc
(Esi>agîî ant contralie s'en vui par 'e

lavage. 1Le( glissement <iris courroies e ;t
scuiveiiît dû à -tn-e tension trop forte; Il
y a économie à enImfloyc.r de lairges couir-
r'toks. pl1us lairges que (<e!les gén-5rîle-'ni
en uis3ge. B3ea.u(ouip de . couriroies doi
t :-oiis p-cur-es sont emiî;dloyé-ers pour traits-
niiettre un niouvéme>:t qui exigerait une

(Li foE cl quatre poanctes, a-ii gr.anid e--
l'ut ;!-v t'î-rtvnce çui C-anc._e aus.;l

'îc'ied-,,, la uro.. Un morceau de
i auutech-our fi1xé1 suir la poulI1e (1, transmm is-
Sion ei'èh lit rciri è tie glisser. En

c*îsde lf esoîn ct. coma-je iîimèdeý tiemnpo-
raire, on peut frottc-r la stttf.ai-,e Interne

& (c'ur';,oi-es out les pid'savec die la
cire d'l3I"*mais avec uie courroie
(le lairgeuir (Onveî;';îlle et d1es po-uilies bien
aw-istz-es. il nie devrait pas se produire dte
gliss. mn-it. Quand, in -o c-onîrole ler
t,],e 11 nii ss-iOit à--n2- è êtr e --nidil t-e ilc'
g-ais_-.dhn et d(e sral-té, il faut la

î;''toy.r. Si la coux-lob peut encore
faire dlu rri, si c-1îe nî'est lit a&içan-
te, i pourrit, il fauil enlever l'hulle en
excès. gratteir -la suirface (le la couriroie
lînuir la nîatièie gom.meii-sr2. e-t enfin l'es
suye-r ave:n un ligdl.pé éd'e naphte
ci dle gazsdin'e. Il faut aussi nettoyer la

l:':i.Il l' -.it pas Uéès dIfficile de com-
po.s-r un lubrifiant qui fasse durcir lune
(cuill oie dtý ira s-m Issi-in plus longtemps.
1'îî.' t-t'i, cii ll- enî fragments finsi
c inq pai ticis (le <acuit(,houc que l'on fait

f;;î-.l'- dns ii.q pai tivis ;le tÉ,&élenthln'i,
;. sun réc-ipieniit eui fe-r ferm-à ; oit y

ajc;u*te quat:ý Ipai liets de siésîne, ont agite
Iiicii et oii f'ait fnrpuis on ajoute
quati e parties de ciie, eîî continuant d'a-
,i*.-,peii-caiit que le to-ut -s2 mélange, Ce
liqiile -est aj4outté <'h-auJ à un 'mélan.ge

fni:'lnd: q:lo-~cunze parties d'hufleý
dc po-iLson et de (inz îarties de puilf et
on) agite jusqu'à SQli-dificutlion. Oni se
s,. t ci, ( (C- ii li ifialt, cn l'appîliquant, dans
u n eniroit, où il fait <'baud, des deux côté-s
tlers vieibl-e-s roui roi-es, et, (le temps ri-
t-mîis, sur la urface internie des cour-
'oies eni service.

UnI î grand nomn bre ie courroIes -de ti an s-
mission ei c:uir soîit, h.aî lacée6. Des'
e.xtiCMités des conIriloies devraient être
(ou pée' ai 'éreî-,noni pas à peu pii è-i.
nais _aý(c uni iiî,strîiment. Le*s trous
dcive'it êtî- e és au moyen d'un petit
poi nçon, .le iw stan<,eel'uîî à 'utr
-ujin.,i c; ut:' liiSiur su- dé pend de la lar
gri-u de la coc>ir.oiie.' J,'enllui d'une alêne

**cx j'prhcnibl, ar Ics trous qu'elle
fait IV-ruaCit être i-irrég'ul.!urs et. beaucoup,
.plut g-ii:!e qu'il il'est besoin. L'extré-
mtý fili lac.et d,>it étre fixée par un noeud
zt.! ré .au miýlieu (je La, courroie et su.r la
.a rtie exene ,es lacets dloivein.t être

cie lx~ même épaisseur <l'un. bout à l'au-
trre. cu du moins au-tant que cela est pocs-

* ilble. 'LIi a,'rîve .souvent que des lacets
présentent des parties très irAnces ; on,


